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AÏN-TÉMOUCHENT

L'abattage des chiens continue
CONSTANTINE

Ouverture du Salon
des jeunes
créatifs

Le Salon de wilaya des jeunes
créatifs a été ouvert, samedi dernier, à
la maison de jeunes Ahmed-Saâdi de
Constantine, à l’occasion du 47e

anniversaire de l’Indépendance et de la
Fête de la jeunesse. 

Organisé par la direction de la
jeunesse et des sports, en
collaboration avec la Ligue des
activités culturelles et scientifiques de
jeunes, la manifestation de trois jours a
donné lieu, à son ouverture, à la
présentation de quelque 350
photographies dédiées à la Révolution
algérienne. 

Ce salon a également été marqué
par une riche exposition mettant en
valeur des créations féminines, très
appréciées du public, à l’exemple de la
pâtisserie traditionnelle, déclinée en
multiples genres,  la haute coiffure, la
couture et d'autres activités
scientifiques comme l'informatique,
l'électronique, l'écologie ou encore
l'astronomie. 

Des films sur la Révolution
algérienne ont par ailleurs été projetés
lors de la première journée de cette
manifestation, entre autre la Bataille
d’Alger de Gillo Pontecorvo. 

Une conférence consacrée à «la
participation des jeunes dans la
Révolution armée» sera animée au
cours de ce salon qui abritera, à sa
clôture, une cérémonie de distribution
de prix aux lauréats des multiples
concours organisés pour la
circonstance.

APS 

UST D’ORAN

3 000 nouvelles
places

pédagogiques 
L'Université des sciences et

technologie (USTO) Mohammed-
Boudiaf d'Oran réserve 3 000 places
pédagogiques pour les nouveaux
bacheliers  qui pourront entamer les
premières inscriptions la semaine
prochaine.  Selon le vice-recteur
chargé de la pédagogie à l'USTO, deux
espaces ont été équipés de 50 micro-
ordinateurs, pour faciliter aux
nouveaux étudiants de s'inscrire on
line dans les meilleures conditions.
L'université a mobilisé 35 enseignants
pour encadrer cette opération et
assister les nouveaux inscrits dans les
différentes étapes d'inscription fixées
par le ministère de l'Enseignement
supérieur et de la Recherche
scientifique,  a-t-il souligné.   

Pour réussir l'opération
d'inscriptions, l'USTO organisera, à
partir du 6 juillet, des portes ouvertes
pour les nouveaux bacheliers afin de
les informer sur les modalités
d'inscription et des spécialités offertes
dans l'ancien système ou LMD.  

A noter que le calendrier des
inscriptions au niveau national, fixé du
12 au 17 juillet pour la pré-inscription et
du 18 au 22 juillet pour l'inscription, en
plus des orientations et des recours on
line du 29 juillet au 3 août, alors que les
inscriptions définitives s'effectueront du
29 juillet au 6 août.
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Les campagnes
d'abattage des chiens
errants, au niveau des
communes de la wilaya de
Aïn-Témouchent, se
poursuit toujours à la
grande joie des citoyens qui
se voient, ainsi,
débarrassés de ces canidés
porteurs potentiels de
maladies et semant la
terreur dans plusieurs
quartiers des communes de
la wilaya.

Ainsi, au niveau du chef-
lieu de wilaya, de nombreuses
opérations ayant touché la
majorité des quartiers de la
ville ont été menées le mois
dernier par les services des
bureaux de l'hygiène
intercommunaux (BHIC)
assistés par des médecins,
des techniciens et les
services de sécurité. Celles-ci
ont permis l'élimination de
près d'une centaine de chiens
par des appâts empoisonnés.
Ces opérations s'effectuent la
nuit, à partir de 22h.

Les services chargés de
ces campagnes d'abattage de
chiens errants repèrent
d'abord les quartiers infestés
par ces canidés, puis, la nuit,
placent des appâts
empoisonnés dans les

endroits ciblés, avec un
produit toxique dénommé
«Lannate». 

Cinq minutes seulement
suffisent pour que ce produit
toxique vienne à bout des
chiens qui l'auront mangé. 

Les agents de la BHIC
prennent soin de ramasser les
appâts restants pour éviter
tout danger. Les chiens

éliminés sont enterrés et
abondamment chaulés pour
éviter toute propagation de
maladies.

A noter que la même
opération a été effectuée
dans la ville de Béni-Saf le
mois dernier et a permis
d'éliminer une cinquantaine
de chiens errants dans les
principaux  quartiers de la ville

côtière. Cette campagne
d'abattage  devra se
poursuivre à travers les autres
communes pour éliminer tous
ces canidés porteurs de
zoonoses transmissibles à
l'homme, et aussi éviter les
cas de morsures et donc le
virus de la rage.

S. B.

GUELMA

La saignée se poursuit au MSP
Plus de 150 cadres et élus locaux

(APW et APC) du Mouvement de la
société pour la paix (MSP) ont
annoncé leur démission collective,
pendant ce week-end, et leur adhésion
à la nouvelle formation politique, le
Mouvement pour la prédication et le
changement (MPC).

Le MSP est en train de se vider dans
la wilaya de Guelma au profit de cette
nouvelle formation politique. La saignée
continue donc dans la région de l’est du
pays.On apprend qu’une rencontre ayant
regroupé des centaines de militants du
mouvement s’est tenue loin des regards

et s’est soldée par la démission collective
du parti de pas moins de 150 éléments
dont des cadres élus locaux et des
membres des majliss echoura au niveau
local et national. Selon le député
démissionnaire Achouri Abderrazak, que
nous avons rencontré, «il est devenu
clair qu’aujourd’hui la crise au sein du
MSP est bien réelle. 

Il n’y a plus de dialogue entre l'actuel
président Soltani et les cadres
fondateurs, depuis la tenue du 4e congrès
du parti organisé le 29 avril dernier».
«C’est après mûre réflexion que nous
avons opté pour cette décision», nous

dira ce député qui ne manquera pas de
souligner que le MSP de Soltani finira tôt
ou tard par se vider de ses fidèles. 

Par ailleurs, la nouvelle formation
politique de Abdelmadjid Menasra est
«officiellement» installée dans la wilaya
de Guelma.

En effet, le député Achouri, accom-
pagné de Mohamed Boulouh et de
Bounefla, membres du bureau de wilaya,
a procédé à l’installation de Yazid
Chétaïbi en sa qualité de chef de bureau
exécutif du MPC au niveau de la wilaya
de Guelma.

A. Boudeffa

L’affluence des curistes,
malgré le manque de
structures d’accueil, vers les
hammams Dhalaâ et Belaïri
(commue de M’sila) plaide en
faveur de la revalorisation de
ces sites à même de
constituer des sources de
revenus non négligeables
pour leurs communes
respectives, souligne la
même source. 

La source d’eau chaude de
Hammam Dhalaâ jaillit dans
une région très boisée et
enserrée entre les montagnes
de Jedough et le mont Kef

Laâssel. Non loin, coule
l’oued Loqmane alimenté par
plusieurs sources.
Convaincus de la valeur
thérapeutique de cette eau,
les habitants de la région,
notamment les personnes
âgées, viennent souvent s’y
baigner pendant la saison
chaude. La source de
Hammam Belaïribi, jaillissant
des entrailles de la terre avec
un débit de 20 l/s, présente,
quant à elle, une teneur
élevée en soufre, très indiqué
pour le traitement des
arthrites, des pathologie de

l’épiderme et des nerfs, selon
la direction du tourisme.
Situé à proximité de l’oued
Ksob, non loin du vaste plan
d’eau du barrage du même
nom, dans un décor
verdoyant, le site offre
d’importants atouts pour le
développement d’un tourisme
de santé et de villégiature,
est-il noté. 

Dans la commune de
Hammam Dhalaâ, un vieux
bain appartenant à des
particuliers exploite
traditionnellement une des
sources de la région et
accueille durant la belle
saison pas moins de 200
curistes/jour, souligne-t-on. 

Les autres sources de la
région demeurent totalement

inexploitées faute d’investi-
ssements valorisants.   

Propriété de la commune
de M’sila, Hammam Belaïbi
reçoit en été plus de 500
visiteurs jour. «Aucune
approche prospective» sur le
développement de la vocation
de ce site n’a été développée
à ce jour, soulignent les
responsables de cette
commune qui notent que le
caractère accidenté du site
exigerait la mobilisation
d’importants moyens. 

En attendant des jours
meilleurs, Hammam Belaïbi
demeure, en période estivale,
un lieu d’évasion propice pour
les jeunes qui viennent se
rafraîchir dans ses eaux.

APS

M’SILA

Le tourisme thermal peu valorisé 
Les sources thermales des communes de Hammam

Dhalaâ et M’sila, réputées pour leurs vertus
thérapeutiques, offrent des atouts de valorisation dans
une perspective de développement du tourisme de santé,
affirme-t-on à la direction du tourisme.
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